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cmID1T10NS D' fJ<mNAGE}mNT

DU P~R]}DjTRE RIZICOLE DE pousa

:-:~:~:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:

Les études effGctuées cn 1959 monJliraicnt lcs avantagos
d'un nouveau tracé pour l'établissement de ln route POUSS-GUIR­
VIDIG par rapport au tracé actuel.

10 projet consiste à barrer les dépressions existant
cntre los buttes de POUSS - BMTCLL, M1~ODA, GOur..::Oilli, Z11l1-i et
GUIRVIDIG, l'écouleBcnt s'effectuant alors uniqucwont p~ l'in­
termédiaire des mayas M1\NGHi. et VR1K S~1r les~uols l~ construction
d'ouvrages d'art est prévue.

Un tel tracé a pour avantages

IQ) Do réduire la longueur et la ho.utcur des digues que
conportait la solution prüfiitivement envisn~ée.

22 ) De supprimer l'afflVX d'eau vers l'Ouest entre POUSS
et GOULMOUN, c'est-à-dire de germettre l'amGn~cenent du casier
de POUSSe L'évacuation des eaux ne nécessitcrQit pas de travaux
im~ortants, étro1t donné les conditions natv.relles de drainage of­
fertes pnr les nayos R1U\ et GUELE PETE.

La réalisation du projet d'8~énagemcnt de la route POUSS­
GUIRVIDIG conporte celle do deux ouvrages franchissant les mayos
l'I1J1TGHl. et VRICK. Les études inscrites au pr03!'aI:.1ne de la Conven­
tion 1960 connortont la dGternination des Q00its rl~~ima de ces
mayos d~ le~cadre de l'aménagement du casier de POUSS. On a vu
que ce projet supprü~ait l'écoulement du Y~~RE cntTc POUSS et
GOULMOUN. Il convient donc de déteroinor l'influence dG la sup­
pression de CGt écoulement sur les débits des dC~lX exutoires •

.../ ...
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Les observations faites en 1960 recou~ent et conplètent
les observations p.ntérieurcs faites par lI. BOUG:I.:...t.1DEAU. On note
tout d'abord que la cote des }?HE dans le Y_:~ en 1960 sc situe
en moyenne 15 co au-dessous de celle'obscl~éc en 1959. On doit
donc s'attendre à trouver des vitosses d'écotùeüont moindres.

C'est ainsi que dans la dépression ent:ce YEROUA ct :M.hODA,
ces vitesses étaient pratiquement nulles. Par suite, on ne peut
conclure à l'existence d'un écoulement véritable. Disons qu'il
s'~git seulement d'une tendance à l'écoulement cn direction du
~U.YO RAA. Cette dépression a été traversée cntre BOUKO~1 et
YJROUA, soit à l'endroit où cette dépression est la plus étroite
et la moins profonde. Les profondeurs rcncont~éco varient entre
0,60 ID et 0,80 m. Elles atteignent localement 1,10 rn à la traver­
sée du chenal occupant le centre de la dépression.

La dépression entre :rrlAOD1'... et GOULI·IOUlT est plus le.rge,
nais présente les mêmes caractéristiques perrlettant de conclure
à l'absence quasi totale d'écoulenent.

La fermeture de cette dépression, cornue celle de la
précédente, ne saurait donc avoir de répercuosions sensibles sur
le débit des ~ayos Ml2TGIL~ ct VRI~. La sctllc inZluence qu'on puis­
se envisager ici serait vraisenblablement duc uniquc~ent à la
réduction de la surface du YABRE, dans le rcpport de la surface
aménagée à la surface totale heureusement considérable du YAER~,

ayant pour effet un amortissement moin&re des débits du GUER~~OU,

de l'emont vers l'aval. Il setible toutefOis que la surélévation
du. plan d'eau du yaéré au droit de GO"(J1l;IOUlT ot l' 8.u.gmenté\tion
relative des débits des nayos ~UJfGI~\ et VRIK qui en résulterait,
seraient fort pou sensibles.

OOl-t§ des Mayas MANGtL'.. èt :VRIK

l Q) IV~:.JO VL:\.NGHA (va ir graphiques )

.../ ...



Le MAYO MANGA à GOULMOUN

13 oct.obre 1960
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Les résultats des jaugeages effectués StU~ le ~iAYO MANGHA
sont les suivants :

==================--===--=======--=----==-----3=--==
.: : Date :Cote amont: Cote ~vQ.l·: Débit m /s .:.. .. .. ·• · .. • ·. ..........".,... • ..• · •.. à t>1AHOUDA 13-10-60 310.08 .. 309.05 .. 15,6 ·• · • ·.. . · .. .. •• . · · • ·.. à GOULMOUN 14-10-60 309.17 .. 308.83 .: 13,5 •· · •
: · • •· • ·==--=======--===============--==--..==---- -- ------

Cette identité des débits correspond au fait qu'on ne
recoupe pas les lignes de courant lorsqu'on traverse la dépression
entre IvlAHOUDA et GOULUOUN.

Les caractéristiques d'écoulement du HA.YO NJJ.TGHA à la tra­
versée des buttes de I1AODA et GOULMOUN sont du reste sensiblement
les m~mes.

Largeur des sections identiques (25 ID environ). Toutefois
profondeurs supérieures et vitesses plus faibles à ~~J{OUDA, résul­
tant d'ailleurs d'une pente superficielle de 10 cm/lon à MAROUDA
contre 17 cm/km à GOULMOUN.

Ces valeurs sont à rapprocher de celles de la pente moyen­
ne superficielle du yaéré entre ~UU{OUDA et Goun'IOm~ ~ 0,68 m sur
3 km,6 soit 19 cm/km.

2Q ) MAYO VRIK•

A l'Ouest de GUEDUENG une dépression larBc de l km sépare
la butte de GOUllîOUN de celle de ZIAM. Là encore le couran~ en
direction du Nord est très faible. Par contre; au Sud de ZIAM le
flot du yaéré coule vers l'Ouest en direction du lIAYO GOUSSOUFOU,
affluent du MAYO VRIK.

... / ...
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Le MAYO GOUSSOUFOU a une largeur de 30 ~. 40 m et sa pro­
fondeur, 1,20 m à l'origine, augmente sonsiblemen'i; ct dépasse 3 m
quand on se rapproche du MAYO VRIK. La ~tesse e11 surface est de
0,30 mIs. Son débit a été estimé à 15 m /s.

Un jaugeage effectué s~ le NAYO VTI1K, à. l'aval du con­
fluent, donne un débit de 40 m /s dont la presque totalité repré­
sente l'écoulement dans un chenal largo de 40 m ct profond de 3
à 5 m (voir profil en travers).

Le profil sommaire établi entre le dernier !lot habité
~ ltcxtr~mité ouest du village de KOSNAGA ot la rive gauche du
IU_YO VR1K montre l'importance dos zones inondées de part et d'au­
tre du chenal. Sur la rive droite, les profondeurs sont comprises
entre l m et 1,50 m. Elles atteignent 2,70 ID sur la rive gauche.
Ces zones inondées sont presque entièrement colmatées par des
herbes très denses.

Les caractéristiques d'écoulement dans le chenal sont
médiocres, vitesses de l'ordre de 0,30 mIs.

pébit lllaximum dos Mayos VRIK et UANGHA

L'écoulement du yaéré de POUSS t·iAGA qui {J'effectue au
droit des buttes de GOUlllOUN et de Z1AM pa;. los Hayos VR1K et
IUJ1Gta correspond à un débit total do 55 mJ/s. Il est certain
qu'entre RAY KAY ct le ïviAYO VRIK, le débit du Gt:r.BRLDOU subit un
amortissement considérable •.

En fait, il semble quo le débit du liAYO VRIR, comme delui
du ~L~YO MANGEA varie davantage en fonction dos 'apports du GUER­
I~OU qu'en fonction du débit à IUtY KAY. Pour s'en rendre compte,
il suffit de comparer le débit maximum du GUDRLEOU à KAY KAY aux
débits des mayos VRIR ct ~~G}IA en 1959 et 1960 •

.../ ...
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--------------------------
.: I!-:\YO VRIK
.: Débit max.

--===--=======--====--=================

On peut considérer, étant donnG un éc~xt d'environ 15 en
entre les PRE 1959 ct 1960 des nayos VRIK ct lU2TGlL~, que les dé­
bits respectifs de ces mayos différent assez .peu ~our cos deux
années, nlors que le débit nax~um à Ia~Y fu\Y est en I959 plus du
double du nax. 1960.

Les données actuelles sont insuffisro~tes pour déterniner
la correspondance apports totaux du YLDRE - débit max. du MJiYO
VRIK. En effet, on no dispose que de doux années d'observation
poux lesquelles apports et débits sont assez voisins. Toutefois,
si on considère qu'en 1960 les apports c....u GUJJRT~.)OU atJeeignent
650 ~illions de m3, cc qui constitue une valeur proche du naximun
probable pour les années à venir, on peut aclmettro conme valeur
maximuo du débit dos mayas VR1K et ~L\NGIL~, les dübits présunés de
1960 najorés de 15 à 20 %,

soit 50 rJ.3/s pour le M1..YO VRIR:

et 20 m3/s pour le 11L.YO KUmIL':..,

Toutefois, une étude plus précise s~~nit nécessaire coo­
portant le tarage des ~U~YO VRIK ct ~UJ~GI~"t on vue do l'extrapola­
tion des débits.

PllOJ]JT SOG:8THl...

L'enénagement ci-dessus envisagé ne Doùific pas les con­
ditions nat~~elles d'écoulement.

.../ ...
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Le proj et de la SOGETHA repousserait l'endiguement :'Ouest
que comporte l'aménagement entre MAROUDA et GOULMOUN, aux extr~
mités occidentales des buttes, ce qui permettrait d'accrottre. nQ­
tablement la surface aménageable, mais emp~cherait l'écoulement
des eaux du yaéré Par la mayo MANGHA. Il ne reste à ces eaux:
quiun exutoire possible le~a.yo VRnü L'état des études ne permet _
pas de préciser l'augmentation correspondante de la cote du p.1.a.n
d'eau. Il ne semble pa.s qh' elle constituerait une menace pour les
villages situés à l' Eunont •

La surélévation du plan d'eau pourrait ~tre réduite par
l'aménagement d'une passe; sur la digue GUEDUENG-ZIAM. Les eaux
emprunteraient le chenal naturel qui contourne la butte de GUEDUEN'G
au Nord-OUest et rejoint le débouché aval du mayo MANGHA. Il est
certain que l'édification de la digue du LOGONE entre POUSS et
TEKELE ainsi que la fermeture des deux effluents AREINATA et GORO­
MA, opérations qui ne pourront, on doit le préciser n'~tre envi­
sagées qu'après l'aménagement du seuil de DANA, soulageront consi­
dérablement la LOGOMATIA et apaisseront la cote 308-08 du plan
d'eau au confluent GOROl-lA - LOGOMATIA, choisie comme base du drai­
nage de l'aménagement à son stade u1time.

Dans ces conditions, la LOGO~IATIA sera susceptible, sans
que le niveau de base soit dépassé de supporter un accroissement
éventuel du débit du MAYO VRIK.

Des études restent à entreprendre pour déterminer le dé­
bit maximum que l' on pourrait théoriquement admettre dans le MAYO
VR1K après suppression des déversements du LOGONE entre POUSS et
TEKELE. A priori, on peut supposer que le débit supplémentaire
admissible serait de l'ordre de grandeur de celui de ces déver­
sements.

Notons par ailleurs que l'augmentation de la cote des PRE
'dans le yaéré au Nord de POUSS, donc du débit maximum du MAYO VRIK
à la suite de la fermeture du MAYO I>1ANGHA, sera moins sensible du
fait de l'abaissement relatif du plan d'eau au point de base du
drainage. En définitive, on peut penser que la probabilité pour
que le débit du MAYO VRIK égale ou dépasse la valeur maximum qui
sera définie par les conditions de drainage, sera faible. Dans le
cas contraire, il conviendra d'augmenter le débouché par un passa­
ge de buses sur la digue GUEDUENG-ZIAM.

:-:-:-:-:-:-:-:-:-:
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C:~In~ TIrZICOLD DE ~'~TOA

:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:
•

Les études de rtùsscllenont du casier Qe ~~RTO~ n'ont pu
etre nalheureusencnt menées à bien ct la callp~Gnc entreprise en
1950 siest soldée par un échec. Seules les observations relatives
à l~ pluviométrie ont été effectuées norrnD~enent.

La principale raison de cet échec fut la date tardive à
laquelle débutèrent les observations concern~t le ruisselleocnt.

Le dispositif de mesures n'a pu ~tro ni~ en pInce et coo­
Dcncer à fonctionner que le 20 ~o~t, date ~ laquelle il fut pro­
cédé à la I:1ise cn Cé'.U du casier. Dans ces conc:'itions, il était
ülpossible d'effectuer des Desures sur ln PQ.rcelle cultivée et sur
l'ens'ooblo du casier.

En co qui concerne l'étude de ruisscller.1ent sur sol natu­
rsl, une parcelle 2nénngéc non cultivée avait été choisie ct équi­
pee. lIalheureusenent, les conditions de dr~in~Gc ne porrJettaient
pas d'évacuer lIC~U de cette parcelle. On essnYQit ù'aooliorer le
d~ainage, nais Sffi1S résultat.

Cc èrninngo défectueux résultait:

IQ) Dos conditions naturelles particuliè~eDent défavora­
bles dans l~ partie du casier où la parcelle 6tQit choisie.

2Q) De l'in)ossibilité de procéder pOl~~'llcnsenble du ca­
sier H une utilisation rationnelle des C~~QU= d'irrigation ct do
c.1..rQinago •

3Q) De la forte pluvionétrie enre0istréc du 15-8 au 15-9-
1960.

. . .1. · .
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En ce qui concerne les défauts dl c:::::ploitation de 11 nnéna­
Gement qui sont responsables dlune aggravation des conditions de
drainage, on notait:

- l'existence de déversenents s'effectuant Slœ la Tive droite du
canal d'irrigation entre le LOGONE ct le c~sier .

- Itcxistence fréquente de coomunications cnt~e c~W.UA d'irrigation
et cnnaux de drainage

- la mise en eau inutile des parcelles non cultivées •

. Les enseignencnts à tirer pour une cnn:?8..[~ne ultérieure
seront :

IQ) La nécessité do choisir un casier préscntmlt dos conditions
de drain~ge satisfaisantes, ccci pour uviter ~uo les déversoirs
utilisés soient noyés.

2Q) La nécessité de vérifier soigneuseoent le réseau de canaux et
digues du casier en s'assurant que seuls los ~~ports d~ aux
précipitations sleffoctue~t sur le casier parviendront au ré­
seau de drainage et qulà l'intérieur du cnsiar le ruisselle­
ment s'effectuera libreoent.

A cc sujet, il conviendra de vérifier ~ue 10 débouché de
cha~ue parcelle est suffisant et que son enplaceoent correspond au
point bas de la parcelle. On a fréquconent observé que ces deux
conditions n'étaient pas réalisGes. Cela suppose U11 contrele cons­
tant car les planteurs africains nodifient souvent ces débouchés.

En ce qui concerne la mise en place du natéTicl de oesure,
on devra apporter lm soin particulier ~ la constl~lction des déver­
soirs, de façon à éviter lës affouillenents.

Du point de vue personnel: la présence dltL~ agent techni­
que européen penèant la durée des observations est nécessaire.
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CONDITIONS DE .DRl;\,INll.GTI.l DU PERrCTR'J J.IZ1CO!,E

DOR"illISSOU - DJAFGA

:-:-:-:-:-:-:-:-:-:

Les eaux du casier DOREISSOU - DJ~DYGA sont drainées par
le m~yo MI3MIE. Ce mayo est en réalité une dépres8ion fermée et
profonde qui s'étend parallèlement au LOGoim de DIJu\ à BIGUE
Pl~ et dont les eaux, à partir d'une certnine cote, débordent
sur la rive gauche en donnant naissance ~ un écol~ement en nappe
en direction du Mayo BOUFU~O et, par l'intel~lG~inirc de cc ~ayo,

rejoignent le GUERLDOU. Pour améliorer les conliitions de drainage,
on est conduit à réaliser une meilleure év~cu~tion des eaux du
N1?J1IJJ à l'aide d'un canal reliant le Ma.yo I,'~r~~II71 0.1.1 Hayo BOURAO.
Cc c~al e~prunterait le tracé d'un bras effluent, situé sur la
rive gauche du MI~11IE, à la hauteur de DJ1~GA. Cc dernier, entià­
rement colmaté par les herbes, est incapable do remplir son r~e

d'effluent. L'amônagenent de cet effluent et sa p~olongation jus~

qu'au mayo BO~~O suffirnit à résoudre le problènc du drainage
si on avait à tenir compte uniquement des apports du périmètre
rizicole. ~Iais il faut prévoir l'évacuation des ~YDorts du mayo
B.:'-T.J.'~:"YE qui, en cas d'ouverture totale de son ouv:.'~ge de t~tc,

est susceptible de débiter 50 m3/s.

Le Génie Rural ~ proposé une solution ~ui tient coopte
do cette évontualité. Elle consiste à séparer le lïc.yo HIEMIE en
deux biefs, à l'aide d'un b~rrago, de façon à nssurer un drainage
cor~cct des rizières de DJ1~GA, cos dernières Gtro~t les plus di­
rectement menacées par une surélGv~tion du plo.n d'euu du MIEP1IE.
Le but des reconnaisscnces effcctt~ées en 1960 était d'étudier
les conditions de drainage relativos à cc projet ct, en particu­
lier, de déterminer les emplacements les ~eille~u~s pour les exu­
toires des biefs amont ct aval.

Résultats des reconnaiss~ces--... ----

Nous avons constaté la disparition éc l'échelle du ~~YO

IiI: ;I-II3. De ce fait, le niveau des PU@ 1960 n' 8.. nu ~tre déterciné
exnctement.

. . .1. . •
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Le pl~ d'~~'~, le II-10-I960, sc situait at~ environs de la cote
5I4.40 soit à 0,80 m au-dessous des PRE IS59. 2 cette date le
maye BJJU\YE était ouvert partiellement depuis début Octobre et
tlébit~it 5 m31a enViron.

Peur séparer le maya runMr~ en 2' biefs, iJ. conviendra de
raccorder le barrage du I~I~Uj] à la ligne do C3..'·etc située au nord
clu nayo BALl..YE en fermant l~ dépression qui c:.:istoJntre le bour­
relet de rive du EIIDUTI: et cotte ligne de crete. Cette è.épression,
large do 100 m et profonde de l ~ètre environ, oat parcourue par
un courant provenant du mayo B:ili.....'YC.

De la meme façon, pour qu'en cas èl.' O1...lVO=:--(;1,..u"'e c~u mayo
B:LGAYl, une différence de niveau·sfétablisse cntro le bief amont
ct le bief aval, il conviendra de prolonger le barrage du lU::JMIJ
~)ar un endiguenent qui suivrait la rive gauche C~\l ma~ro ct se rac­
corderait à la digue do protection ~u drain du bief Qvel.

On a pu estimer, au cours de la reconl1nisso..nce, que le
meilleur tracé pour ce dr~in était celui dont l'o~igine se situe
à l'Est immédiat du village de KiJFELE, Il rejoindrait la dopres­
sion au Nord-Ouest do cc village. Ce tracé conduit aux longueurs
m.inima pour le drain et la digue relümt le bal"rar;c à la digue de
protection dont serait flanqué le .drain.

Cette cote est lllDortante à conno.îtrc '10t'!.:;.... fixer la cote
oC ~

d'ar~senent du barrage et des endiguements qui le ,rolongont sur
les 2 rives '""

En cas c1' ouverture totale de l' ouvraGe du mayo B~:JJAYE,

ln cote du plan d'cau dans le bief amont ne satITait de toute fa-.
con dépasser celle atteinte dans le MI~IrrE on 1959. En effet, le
I::l2.Yo BAL!.:..YE débiterai-è 50 m3/s .::u m.".ximum, soit 4 fois moins que
lG brèche de DJ1~GA en 1959. Le canal de drainace du bief anont
n'c5vacuerait qu'une partie assez faible de cc c1âbit, mais le tra­
cé de l'endiguement rive gauche du ~II;nIE et c~e Jo.. digue de pro­
tection du bief o..val ménage un débouché irlportant pOUl" l' écoule­
Dent en nappe d'U11 débit de 50 m3/s.

,'. --'1/ .' .....
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Il semble que, dans ces conditions, le plan d'enu ne dépassera pas
la cote 314.80 J:!l nu droit du barrage.

Le U'::..YO BALi~YE, 2, une distance de quelques centf1.ines de
mètres de son origine, présente un débouché de ylus en plus réduit.
Le passage d'un débit de 5 n3/s cntrnine des Qûve~seDcnts sur les
2 rives et une faible partie du débit rojoll1t GirccteDent le MIE­
HIE. I,es déversements s'effectuent pour ln plu!?o..:L~t ceté rive gau­
che en direction è.u casier sud de DJAFG:.... Une O'LlverttU'c nÔmc mOycn­
n0 dos pertuis de l'ouvrage de tate, aurQit ~O~~ effet de noyer
co casier et de compliquer singulièrenent le prob18De du drainage.
Il s~râit donc opportun, si on veut que le ill~YO D!ŒLYD remplisse
sos fonctions de déchargeur, sans préjudice pou~ les rizières
avoisinantes, de prévoir un aménageQent èu lit du mnyo permettant
le chemineJ:!lont direct des eaux jusqu'au NIELIIE. JlOS conditions
POtIT Ul1 tel aménagement sont des plus favorQbles, COD?to tenu du
profil en long du mayo B~lliAYE èont les cotes du )lan ù'eau aux
extreT:lités amont (nu pied de l' ouvrnge) ct éW8~ (IilTIIII:':-;), pour un
è6bi~ do 7 m3/s, sont rospectivenent 316.60 eto314.40, ce qui, sur
tUlO distance de 4 l~ représente une pente do 0,55 nu ~.

Avœ1~qge de la s~utien G.R.

La solution G.R., comparéo à lG solution primitivement
envisagée cl' un drain unique reliant le Mayo l'iID:rl1E au DTaye BOURAO
comporte deux avantages

12 ) Les conditions de drainage du casier no=d de DJ}~GA

Doront peu affectées par l'ouverture de l'ouvr~co de décharge du
I:i:nyo B;..Li~YE •

22) Le co~t de ItcnsoQble de l'ruoénageBcnt sera probable­
nej.1t inférieur à celui (~'un canal de drainage (1.0 10 lŒ1 pouvant
évncuer jusqu'à 50 m3/s.

Par contre, les conditions de drain~cc du bief 8~ont se­
ront Boins satisfaisantes avec cot cwénageQent, on cas dtouverture
<lu Hayo Bl:..LAYE.

• i •
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REGll:Œ D'INONDATION ET CONDITIONS DE DIlUNAGE

DU YAERE KELEO

-:-:-:~:-:-:-:-:~:-

Le yaéré KELEO a son origine aux rives D~mes du GUER­
LEOU à la hauteur de YANGA et s'étend jusqu'à HAC-A. La limite
Ouest correspond sensiblement à la route de 1L\Y-KAY à GUIR­
VIDIG.

Cette'zone est caractérisée par une dépression pro­
fonde qui prend naissance au Nord-Ouest de KAY-ICP...Y eJG aboutit
à MAGA pour former le MAYO MOUK, lequel plus à 11 avtl prend
le nom de VRIK.

Le régime d'inondation résulte d1apports d'origines
diverses

I2) De Juin à Septembre le yaéré reçoit les apports
d~m aux précipitations.

22 ) D'Août à Septembre les apports des mayos BOULA
et TSANAGA alimentent la dépression par sa rive gauche entre
IvIAVALA et GM-1A.K, comme on a pu le constater au cours d'une
prospection effectuée du 22 au 24 Août I960. S~œ une distance
de 3 lon. l'écoulement s'effectue par un nombre considérable de
brèches à travers les diguettes et barrages de p~che qui bor­
dent la dépression et jalonnent la piste entre ces 2 localités.

3 On estime le débit correspondant à quelques dizaines
de m /s.

3Q) En Octobre le GUERLEOU alimente au Hord de
IAlIGA une dépression parallèle à celle du yaéré RELEO.

Une partie du flot qui pénétre dans cette dépression
s'en échappe par la rive gauche et va alimenter la dépression
du KELEO. L'inondation par le GUERLEOU étai-b exceptionnelle
en I954.

•••1•••
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La dépression qui part de YANGA se confond au Nord
avec le yaéré du GUERLEOU dont elle draine "Lille lJartie des
eaUX vers MAGA et le maya MOUK.

Le régime d'inondation et les conditions de drainage
sont assez mal connus, du fait de l'absence de relevés à MAGA.

Le maya MOUX draine à la fois la dépression RELEO et
une partie du yaéré GUERLEOU. Aux plus hautes eaux son' débit
est presque entièrement constitué par les appoTts du yaéré du
GUEP..LEOU.

:-:-:-:-:-:-:-:-:




